
]3« LEÇONS D'HYGIÈNE PRATIQUE

BRULU1ŒS.

Les accidents les plus graves et malheureusement 
les plus fréquents, sont ceux occasionnés par le feu. 
Presque toujours causés par un manque de prudence, 
leur gravité est toujours en raison de l'étendue de la 
brûlure et non de sa profondeur.

Il est important de savoir que le feu s'éteint de lui- 
même s’il est privé d’air; aussi un bon moyen d’en 
diminuer les accidents est de l’étouffer avec le pre­
mier objet qui tombe sous la main. Quand le feu est 
éteint, mouillez les vêtements qui recouvrent les 
parties brûlées et eoupez-les s'il le faut, mais n’ar­
rachez jamais les morceaux d'habillements qui restent 
collés. Déposez le malade sur un lit recouvert d'une 
toile cirée, et si les brûlures le font beaucoup souffrir, 
tenez les couvertures suspendues au-dessus du ma­
lade, en mettant des cercles ou un cadre de bois pour 
les supporter. Donnez des boissons alcooliques au 
patient et appelez le médecin.

COUPURES.

Lavez bien la partie blessée avec de l'eau froide si 
la coupure est nette, après qu’elle a cessé de saigner, 
rapprochez les bords avec des bandes étroites de 
plaster en laissant un espace entre chaque bande. Si 
le saignement est abondant et par jet, il est 
probable qu’une artère a été coupée ; levez alors le 
membre et attachez-le très fortement avec une corde 
ou avec un linge quelconque, à quelques pouces plus 
haut que la blessure. Dans ce dernier cas appelez 
au plus tôt un médecin.


